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LE BRASSEUR JOH
$. LABATT CAPTURE
PAR DES RANCONNEURS
 

Il se rendait de sa résidence d'été, à Sarnia, à son

bureau, à London, quand il disparait mysté-

rieusement. — On trouve sa machine aban-

ie avec une note, signée ‘“Three-Fin-

gered Abe”, demandant $150,000 de rançon

London, Ont, 15. — M. Johnune description du brasseur bien

8. Labatt, le célèbre brasseur de

London, a été enlevé mystérieu-

sement hjer. !

On trouva son automobile;

abandonnée avec une note signée

“Three-Fingerer Abe”, deman-

dant une rançon de $150,000 dans

les vingt-quatre heures sous me-

nace de mort.

La première nouvelle de l’enlè-

vement arriva vers la fin de l'a-

vant-midi, sous forme d'un mes:

nage téléphonique à la résidence

des Labatt. Une voix inconnues

annonça que John 8. Labatt avait

été enlevé, que son automobile

était devant l'hôpital, et que l’on

trouverait une note sous le cous

sin du siège avant. Tmmédiate-

ment, toute la force policière de

l'ouest canadien fut mise sur

pied.

La police radiodiffusa aussitôt

 

connu, président de John Labatt,

Limited. ("eat un homme bien

{ bAti, aux cheveux noirs, pesant

environ 180 livres, qui marche

avee une légère boiterie. TI est

hien connu par toute la province.

M. Labatt fut vu pour la der-

nidre fois À «a résidence d'été à

Sarnia Beach, aur les bords du

ae Huron, où il avait passé la nuit

aprds un voyage à Détroit. TI

quitta Sarnia à neuf heures et de-

mie du mâtin dans l'intention

d'être à son bureau iei une heu-

re plus tard.

M. Hugh Labatt, qui reçut

ln nouvelle de la disparition de

son frère, a déclaré que la com-

munication de la ligne fut cou-

pée dès qu’il demanda qui par-

lait l’autre bout du fil. La poli-

ce n’a pu retracer cet appel.
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“ Pas d'autre querr
Franco Allemande ”

 

Telle est la déclaration faiite a un journal français

r l’ex-prince héritier Frederic-Guillaume.

- “Anglais, Francais et Allemands ont des

idéals communs à défendre”, dit-il.
 

Paris, 15, — (Havas) Le Pe-

tit Journal publie ce matin une

entrevue avec l'ex-prinee héri-

tier Frédérie-Guillaume d’Allema-

gne, la deuxième d'une série qui

s'intitule: “Ÿ aura-til une guer-|

ref”
Le prince a déclaré: ‘Je suis

certain qu’il n’y aura pas d'au-

tre guerre franco-allemande.

Tout le pouvoir dont je dispose

ou dont je pourrai disposer, je

l’emploierai à amener une meil-

leure entente entre la France et

l’Allemagne. Nons rommes deux

vieilles nations et nous tendons

à avoir de plus en plus les mê-

mes caractéristiques démocrati-

ques. Tl en est de même avec la

Grande-Bretagne. Nous dérivons

vers une population amoindrie

et Ia prédominance des anciens.

Du côté de l'Orient, le peuple sla-
ve, et derrière Ini lea Asiatiques

 

 

L’Autriche voudrait

nous menacent. Nous avons des

idéals communs À défendre. Fet-

il possible que nous ne compre-

nions pas cela?

“Sans doute l'Allemagne a des

demandes À faire à l’Europe,

mais i] me paraît raisonnable que

l'Allemagne soit reconnue, non

parce qu'elle deviendra assez

forte pour intimider, mais parce

que chacun réalisera qu'elle re-

présente un facteur indispensa-

hle dans le bloc occidental pour

la défense des intérêts communs.

“Les pays étrangers ne peu

vent pas réaliser la dette de re-

connaissance que

|

l’Allemagne

doit à Mitler. C’est un homme

d'une incomparable énergie.

Nous avons besoin de lui plus que

de n'importe quel autre, et par
In foree de son magnétiame, 16

volution historique de l’Allema-
gne est réblée à tout jamais.”

   

 

augmenter son armee
 

Les alliés de la Grande Guerre et les nations de la
Petite Entente ont été consultés sur cette de-
mande et n’ont pas de grandes objections. -<

L’Autriche n’a droit qu’à une armée de 30,-
000 hommes en vertu du traité de Trianon.

 

Londres, 16. — (lavas) II est

Tumeur dans les cercles officiels

ici que le gouvernement autri-

chien demande la permission

d'augmenter son armée, et que

lea gouvernements français, an-

glais et italien noient favorables

À cette requête.
On dit qu'elle a été formulée

quelque temps après l’avorte-

ment du putsch naziste du 25

juillet qui coûta la vie au chan-

celier Engelbert Dollfuss.

11 eat aussi rumeur qu'en plus

de s’adressed aux grandes puis-

sances, l’Autriche à aussi présen-

té à demande aux pays de la

Petite Entente. On dit que l’aug-

mentation réclamée est de pro-
portion substantielles.

Ou ajoute que les grandes puis

sances ont déjà fait savoir qu’el-
les n'ont pas  d'objeetions à une

telle augmentation. En vertu du

traité de Trianon, l’Autriche a

droit à une armée de 30,000 hom-

mes. On rappelle que le prin:

temps dernier, devant la menace

du terrorisme naziste cn Autri-

che. une semblable demande

nvait été formulée par Doolfuss

of consentie par les signataires

LEVIS, MERCREDI, LE 18 AOÛT 1934
EE

Les prix du blé
sont menaces par

la surabondance
A la conférence du blé dont l'ou-

verture à eu leu aujourd'hui à
Londres, on apprend que les
Pays exportateurs ont en main

une surabondance de blé de
plus de un milliard de minots

 

 

Londres, 15. — La conférence

internationale du blé n'est vuver-
te aujourd'hui à Londres, Dès la
première néauce, lecture a été

faite d’un rapport établissant
que la surabondance du blé dis-
pouible dans le moment était de
un milliard de minots. Les prix

du blé pourront difficilement
rester aussi hauts qu'ily sont ac
tuellement, Les délégués estiment
que la diminution dans la pro-

duction à cauve de la séche
reswe ne sera pus plus de trois

À quatre ceut millions de minots,

et cela n'aurait guère de résul-
tats en ce qui concerue les prix.
I nya pas eu d'entente sur la

proposition qui a été faite de di-
minuer encore les ensemence-
ments et cette question revien-
dra demain devant les membres

de la conférence. M. André
Cairns, du Canada, le secrétaire

de la commission mondiale du
blé, & déposé un rapport détaillé

montrant comment a opéré l’ar-
rangement passé l’an dernier, il

y eut À ce sujet une longue dis-

cussion, des découvertes intéres-

santes ont été faites eu rapport
avec le pacte signé par les nations

au sujet de lavente dea blés,
rapport fourni À la conférence

pour l’année finissant le 31 jnil-
let se lit comme suit:

Nations permis exportés

Canada 200,000,000 195,000,000

E.-Unis 47,000,000  27,000,000

Argentine 110,000,000 144,000,000

Australie 105,000,000 90.004,000
Etats du

Danube 54,000,000  36.000.000
Russie pas permis 27,000,000
On avait offert à la Russie un

permin d'exportation de 37 mil-
ions de minota, cet offre fut re-

fusé parce que a Russie désirait
conserver le droit d'exporter le
double de cette quantité

Les diminutions dans l'ense-
mencement ont été faites suivant
le pacte dans tous pays excepté
en Argentine ou la diminution

n’a été que de 5 p. c. lorsque l'en-
tente comportait une diminution

de 10 p. c.

Les diminutions dans les autres
pays ont été comme suit: Canada.

101-2 p. e.; Etats-Unis 1,2 p. c.;
l’Australie, plus de 15 p. e.; l’AI-
lemagne, 5 p. e.; l’Italie, 4 p. c.:

et la France, 1 p. c.

Les intentions de ln présente
conférence visent à obtenir une

réduction d'ensemencement de
15 p. ce. chez les quatre nations

grosses productrices de blé et une
réduction de 10 p. e. à 15 p. c.
chez les nations européennes.
——

VON PAPEN EN ROUTE POUR
VIENNE

Berlin, 14. — Franz von Pa-
pen est parti aujourdhui pour
Vienne en avion. Il commencera,
dda son arrivée, À exercer ner
fonetions de ministre du Reich

en Autriche. Von Papen sarrête-
ra en route A Berchtesgaden pour

une brève entrevue avec le chan:
celiar Hitler.

Témoignages
de sympathie

Nous publions ci-dessous la lis:
te des parents et amis qui out

témoigné leur sympathie À la

famille Onézime Guay à l'occu-
de la mort de madame

 

sion

HHS

Offrande de messes: — M. ot
Mme Joseph Guay, M. et Mme

Ernest Guay, famille Théodule

Guay Mme Damase Blais, M. et
Mme Napoléon Labreeque, Mlle

Olinia Lavergne, M. et Mie Pam-

phile Jeffrey, M. J.-M. Forgues,
M. et Mme Nérée Fournier, Mme
«{ Mlle Marcel Lemay, M. Lionel
Lemieux, M. et Mme Adélard
Guay, Mlle 1. Guay, MM. les

directeurs et employés de la le:
vis Tramways, ls famille Ama-
ble Guay, M. et Mme lrénée La-

flamme.

Messes privilégiées: —- M. Ho-
noré Labreeque, M. et Mme Nap.

Guay, M. et Mme Eugène Ga-
non, M. et Mme Samson et Her
manu, M. et Mme Léo Ouellet,
M. et Mme Marcel Guay, M. et

Mme Wilfrid Lemay, Mme Domi

rique Desrochers.

Bouquets spirituels: — M. et
Mme Ovide Bouffard de Québee,
Mile Estelle Laflamme. In famille
Alphonse Talbot, M. et Mme Al-
bert Guay, la famille Evangélis-

te Bourget.

Affiliations: Les 88. Ador. du
Précieux Sang: — Mwe Napo-
leon Withington, Mme Vve Ade

lard Gosselin ot la famille, M.
Lucien Withington, la famille

Joseph Turgeon, ia famille Phi-

lins Guay, M. et Mme Dr A-
phonse Ronsseau, M. of Mme

Omer Withington. M. et Mme

Théophile Morneau, Mme Napo

léon Pelchat, M. ot Mme J.-A
Samson, M. et Mme Léo Guay.
Mme Alfred Côté, M. et Mme
Pierre Dallaire, M. Aurèle Tellier,
fumille Napoléon Lemay, M. et
Mme Alphonse Dumont, M. ot

Mme Roland Bernier, M, et Mme
Lucien Rousseau, M. et Mme
Philias Denis, M. et Mme Arthur
Gagnon, Mme Adélard Audet.
Sympathie: — M. le curé Chs.

Rodrigue, M. Ls. Sylvio Durand.

maire de la cité de Lévis M.
Maurice Pollack, Ltée Québec.
Syndient de Québec Ltée, la fa
mille Oliva Lemay, Sherbrooke.

M. Gaudias Tanguay, St-Michel.
M. et Mme Lorenzo Gosselin, M.

et Mme Emile Ruel, St-Charles.
Mme Napoléon Tambert, Sto

noré, Beauce,
La famille de M. Onésime Guay

tient À remercier sincèrement
tous ceux qui lui ont témoigné

des sympathies soit pour offran
des de messes, bouquets spirituels,
affiliation où assistance aux funé

raillez. À tous, un cordial merci.
Er

MME VAN HORNE DE MONT-
REAL TUEE DANS UN AC-

CIDENT D'AUTO

S-Stephen, N. B., 14 — Mme
WC. Van Ilorne, de Montréal.
en villégiature à “Cofenhove”,

ie chateau des Van Horne a 8S.

Andrewshy-theRea, mortellement
blessée, ce matin, dans un acci-

dent d'automobile, a succomhé

à une fracture du crâne À l'hô-
pital de S.-Stephen.

L'accident fatal est survenu
lorsque l’automobite de Mme Van

Marne, autrefois Mlle Edythe
Aubrey Fraser, de Montréal.
quitta la route et enpota dans un

ruisseau.
 —#

ACCIDENT DAUTOMOBILE À
M. L BELL, M P.

Ottawa, 14. — Lautomobile de

M. Tæslie Bell, député de Mont-
réal à la Chambre des communes,
ent vent en collision cet après

midi avec un tramway de Britan-
nin. M. Bell a été légèrement du traité de Trianon. blessé à une main.

mme

REPRISENTANTS ANGLAIS
Londres, 14. — Sir John Simon

dirigern la délégation anglaise À
In réunion du conseil de la So:
viété des nations qui aura lieu le
12 septembre. Te capitaine An-
thony Eden, Je lord du sccan pri-
vé, le soue-nec. dEcosse Archibald

Skelton accompagneront sir John

 
 

  

Les Francais
mobilisés en

__ Algérie
Le gouverneur Carde demande à

Paris d'envoyer 500 aéroplanes
militaires. — I recommande

aussi la mobilisation immédia-
te en Algérie de tous les Fran-
çais jusqu'à l'âge de 60 ans
 

Constantine, Algérie, 14, —Les

autorités françaisew étudient uue

série de mesures énergiques pour

prévenir le renouvellement des

émeutes saglantes qui se sont ré

cenmment produites cutre Maho-
métans et Juifs.

Ed

Le gonverneur général, M. Ju-

les Cagde, à approuvé une requê-

te qui demande à Paris d'envoyer

HN aéroplanes militaires en Al

série, IE a aussi approuvé un
plan pour la mobilisation immé-

diate en Algérie de tous les Fran-

cais jusqu'à l'âge de soixante

mn dans le cas où de niveaux
troubles éclateraient.

l'agence lélégraphique juive

rapporte que 70 Arabes impliqués
dans les massieres de la semaine

dernière ont été condamnés hier

à des emprisonnements Pariant

de 2 à 4 aus. Environ 190 autres
attendent leurs procès.

Le chiffre officiel des pertes
de vie pour la semaine dernière
est de 27, mais les ealeals offi,
cieux indiquent un nombre de

touts beaucoup plus élevé,

LES ECHEVINS
DE MONTREAL
ET LEURS LOYERS

M. Bray veut que la Législature
les autorise à se faire payer
par la commission de chômage
les loyers que ne leur paient
pas les chômeurs.

 

 

A ln séance du conseil muniei
pal qui aura lien à trois heures.
jeudi prochain, MM. Eugène Bé
langer «t J-Alan Bray propose

ront que ln Ville demande à

Quêbee d'adopter un arrêté mi
nistériel qui autorise lex évhe-

vins qui, en qualité de proprié-
tuires, hébergent des familles in

Jigentes, à toucher une alloca-

tion de loyer de la Commission
de chémônge.

Comme plusieurs écheving som

propriétaires ct que leurs loge
ments sont occupés par des fa-

uilles de chémeur, il ne fait pas

toute que cette proposition seru

populaire, Selon les dispositions

wetuelles de lu loi, il est défen

lu aux conseillers rpunicipaux de

oucher une alloration de loyer,
—

LES SCOUTS IRONT A GASPE

SUR LE “SAUREL”
—

Québec, 14, -— Le brise-glave

“Naurel” a été désigné poyr
transporter à spé 1a semaine

prochaine, plusieurs détachements
de scouts qui prendront part aux

manifestations qui marqueront le

quatrième centenaire de l'arrivée

de Jacques Cartier an Canada.

Le “Saurel* est actuellement
aux chantiers ruavitimes du gou-

vernement Canadien, À Sorel, et
quittera cet endroit pour se di-
riger vers Montréal. Là, il pren-
dra du matériel requis par les or.

œuiiisateurs des fêtes de Gaspé.
————

ACCIDENT DAUTO

Vu accident d'auto s'est pro-

duit, hier matin, au pied de la
véte du Roi, A Charleshonrg, Tie
condueteur d'un taxi a perdu le
vontrôle de an machine qui a

LES ALLEMANDS INTRI-
GUENT-ET-PREPARENT

LEUR RENTREE
La Commission administrative de La Sarre de-

mande à la Société des Nations le pouvoir de
recruter 2,000 policiers additionnels dans
les pays étrangers.

nera à l’Allemagne,

ra sons l'épide de la S. D, N.

Ut avis adressé, hier, à la So

recommande de recruter ces deux

mille hommes additionnels dans

lex pays étrangers qui fout pae-

tie de ke SD. N. et où Pon parle

l'ultemand.

Ua des membres de la connuis-

 

 

Naples, 11Une mission

scientifique est arrivée aujour-
d'hui nu Vésuve. Elle espère
pouvoir ““harnacher” une partie

tout at moins de l'énergie qui

se manifeste daux ce voleun, lun

des plus netifs du monde, et uti-

liser du chateur du volean pour
vhatffer la ville de Naples,

Le Vésuve qui a semé Ta mort

autour de lui depuis des géné-
rations, est dans une période d'ae-
valmie,

Lex membres cde Ja mission, qui

sont des savants nommés par le
Conseil national des recherches.
se proposent de descendre dans

le eratère, et d'en faire une ins.
peetion aussi complète que pos

sible, eo qui lear permettrait
d'affrir ave monde ces faits seien-
tifiques d'une extrême inportan-
ec

Les savants veulent découvrir

si tan cheminée du volean est
droite où recourbée. ls veulent

découvrir de quelle profondeur
part In lave. Enfin, ils voudraient
savoir si les purois de la chemi
née par laquelle la lave remon-
te sont unies où si elles sont per-

cies de cavernes.

Une théorie scientitique est

yu‘une courbure vers l'extrémité

supérieure de la cheminée arrête
l'ascension de la lave sous Une
terrible pression. C’est alors que

partie de lu France, ou demeure-

ciété des Nations par la Commis:

sion administrative de la Narre,:

tues hommes

 

On utilisera la chaleur et
l’energie puisees au vesuve

On percera les flancs du volcan pour se rendre au
cratère. --- On espère chauffer et électrifier
abondammentla région napolitaine.
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La Sarre, ancien territoire alo sible de recruter vette police! aû-

lewd, décidera en janvier, par]ditionnelle dans la Rarvre elle-mé-
wn vote populaire, si elle retour-[me, au lieu

deviendra |tranger.
de s'adresser à l‘é-

Le rapport de la majorité dit
que la plupart des gendarmes ae-

tuellement en servies sont dan.
viens militaires allemands, et

qu'il est difficile de maintenir
l'impartialité dans une telle for-

ce On ative aussi l'attention
sur Je fait que quinze mille jeu-

reerutés dans la |

Sarre pour service policier sont
entraînés eu Allemagne.

Ou ajoute que la gendarmerie

sion, dans ur rapport de la mi-[entretiont des relations régulières

ite, a soumis qu'il serait pos-laver In police secrdte allemande.

 

se produigent lex éruptions come

me celle de l'an 79 après Jésus-
Christ, alors que furent détrui-
tey les villes de l’ompéi et d’Ifer-
eulanune.

Les savants projettent de faire

percer dans les flanes du volean
des tunnels qui partiraient du
cratère, Pur ces tunnels, In cha-
leur serait conduite à des sta-
tions centrales qui en feraient la
distribution.
Quant à l'énergie du volean,

elle serait amplement suffisante

pour alimenter tonte l'industrie
de la région napolitaine, disent
vertaines autorités,

qui n'osent croire
que ces savants s'aveutureront

dans le erntère même du volean
"ty descendront, rappelons qu’il
est déjà arrivé plusieurs fois

que des voyageurs sy rent ris
quis,

Pour veux

La hauteur du Vésuve au-des-
sus du niveau de la mer est d’en-
viron 4,000 pieds Cette hauteur
peut varier de plusieurs centai-
nes de pieds suivant que les pro-

duits des éruptions s'accumulent

en que ln pression fait s'éerouler
une partie du cratère.

Rappelons, parmi les nombreu-
sex éruptions du volean, celle Jo
1631 qui cause la mort de 18;

personnes,

 

  

arrete

et mis au cachot.

Ottawa, 14 --- L'arrestation de

Daniel Nigra et de Maynard Ri:

de semaine mouvementée
police cut maille à partir avec
des voleurs qui avaient pris la

fuite en se servant de leurs ar-
mes À feu.
Ces deux jeuners gens avaient

d'abord commis un hold-up dans enpoté dans le fossé. Aucun des occupants n'a été hlensé.

une pharmacie où ils

fait remettre #60.

La police montee

vhardsan, tous deux agés de 17 bandonuer sa chasse

ans, à mis fin ce matin à une fin|rant trois balles dont une avait
ott la) erevé un pneu de sa motoeyelette.

ses hommes

 

Les bandits qui avaient tiré sur la police et blessé

un constable qui les poursuivait après un

“hold-up” à Ottawa, ont été arrêtés hier

Ponrsnivis par un constable de
la ville. ils l’avaient forcé à a-

en lui ti-

Ils se débarrassèrent plus tard
d'un gendarme de la police mon-
tée qu'ils blessèrent d’une balle

à l'épaule.

Mais, tout de même, hiee ma-

s'étaient {ils étaient arrêtés et mis au ea.
chot,

-  



 

Donde Un thé de qualité a une saveur

achetez du Salada.

qu'aucun thé commun ne possè-

de.

richesse de goût indiscutable.

THE ‘SALAD
POUR REPARER UNB GLACE

OU UNB VITRINE BRISEE

Voici une façon élégante et
artistique de camoufler un bris
de glace ou vitrine, Avec un peu
de couleur pour peindre aur ver-
re (brun pour les branches, vert
pour le feuillage et une troisid-
me couleur suivant la fleur choi-
sie), il est relativement facile

de faire avec ou sans modèle, u-
ne branche fleurie (aubépine,

abricotier en fleurs, églantine,
ete.) La forme de la branche ou
des branches sera naturellement

baséesur le dessin fait par la
cassure. Si, au centre de cette

cassure, le verre est effrité, ain-
ai que cela arrive souvent, on
aura soin de boucher le trou
avec un de mastioqu’on laissera

LE QUOTIDIEN

41, Avenue Bégin, Lévis.

“La Quotidien” est Is propriété
de ln Compagnie de Publication
de Lévis. Le Journal est publié et
édité par ln Compagnie de Publi-
ation de Livia, en No. 41 Avenue
Bégin, Lévis.

F. PIORETTE, J.-A GAGNON,
Président.

TI s’apprète à vous servir
de sen approvisionnement

Pour une infusion parfaite

Clair et limpide il a une

T27F

A

 

 

sécher avant de peindre dessus.

Il est également prudent, si cet-
te réparation de fortune doit du-

rer assez longtemps, de consoli-
der le noeud ou centre de la cas

sure par une pastille de tissu
gommé, genre chatterton, collée à
l’intérieur de la vitrine, ou bien

des rondelles de part et d'autre
du verre et maintenuespar une

vis à éerou.

(Je fais tout.)

—mms

RUTH JOUE DEVANT UNE

FOULE RECORD A BOSTON

Boston, 14. — Une foule re-

cord de 46,766 personnes a dit

adieu à Babe Ruth qui a fait ce
qu’il a dit être aa dernière appa-
rition comme joueur régulier à
Boston, hier après-midi, lorsque
lex Red Sox et les Yankees se

sont partages les honneurs d’un
programme double. Les Sox ont
gagné le premier match par 6-4
mais ont perdu le second par 7-1.
Babe Ruth a joué la première

joute en entier puis sept man-
ches et demi dans la seconde.

Lorsqu'il se vetira dans la deux-
ième joute, la foule lui fit une
tumultueuse ovation. Vingt mille personnes ne purent trouver pla-

ce dans le stade et se virent re-

fuser l'admission. C'était la der-

nière visite des Yankees & Bos

ton cette saison.

 

LE QUOTIDIEN

Ames dormantes

Dédié aux jeunes
Alles mondaines.

Qu'entend-on par jeunes filles

mondaines? Celles évidemment qui
ne vivent que dans le tourbillon
des plaisirs, dans le vertige des

danses, des bals, celles qui ne
trouvent que de Ja joie dans la
lecture d'un roman sentimental,
exalté, déprimant. Oui, les jeunes
filles qui emploient les trois quarts
de leur jeunesse A lire de ces ro-
mans, où la frivolité, la nullité, la
sottise même est recouverte d’une
“’candeur exquise”, où les plaisirs
sensuels sont hautement prônés, ne
peuvent remplir pleinement leurs
devoirs envers la société. Tous ces
romans loin d'élever l'âme, de
créer un idéal, dépriment les lee-

teurs, surtout cette jeunesse non

aguerrie, non avertie, qui recher-

che dans ces idylles amoureuses un
aliment pour l'esprit et le coeur.

| La jeune fille monduine possè-
de-t-elle une vie intérieure pro-
fonde ? Question superflue, car

tous sont unanimes à croire et A 

 

 

prouver qu’un esprit nourri de chi-

—

Favorite du
Canada depuis Plus de 25 Ans

mères ne peut évidemment que
poursuivre des rêves irréalisables,
surtout basés eur un amour éphé.
mère et périssable.
Demande-t-on à une jeune fille

ce qu'elle entend par une vie inté-
rieure Ÿ La réponse sera à peu
près nulle ou du moins très vague,

ear elle ne peut certes pas puiser

dans un romanla vie de l'âme né-
cessaire, Une heure de silence lui
semble affreuse ; elle en mourrait,

assure-t-elle ! J'ai même entendu
prononcer cette phrase par une
personne pourtant asses intellec-
tuelle : moi, quand j'essaie de ré-

fléchir, je m'endors ! Magnifique
preuve de la presque nullité de ces
mes, Pourtant un certain pieux

auteur n’a-t-il pas affirmé : L'A-
me peut offrir l'infini dans les
profondeurs du silence”.

Maintenant, constatons que cet-
te jeune fille qui recherche avec

enthousiasme, avec feu, ces actions

d'éclats comme on en voit dans la
plupart des romans: ‘sauvetages
héroïques, actes courageux, par-

dons magnanimes, ete, lorsqu'on
lui demande un aide quelconque

dans un travail minuscule, elle

paraît ennuyée, fatiguée, énervée,
bref ! mieux vaut se passer de son

aide, Le dévouement journalier en-

vers ses parents, ses frères et ses

soeurs, n'a pour elle aucun attrait.
Aussi cst-elle revêche, irritable,

«désagréable ! Done, les romans ne

sont guère salutaires À la forma-
tion morale et intellectuelle,

Connaît-on le fond de tout ro-
man. Ce n'est qu'une prédiction
insinieuse en faveur du “CHA.

CUN POUR SOI”, ce fameux
nxiome de tout parfait égoïsme.

Sous des dchors transparents, il

prêche ln charité, le dévouement,

mais la rentimentalité qui en est

le fond détruit ces quelques bons
grains «le semence.

A nous, Ames éveillées, notre
devoir est tout tracé, mettons tout

en ocuvre pour faire aimer et ap-
précier les bons auteurs, Prêchons

par notre exemple l’amour du de-
voir et la charité sociale. Beau-

coup recherchent la vérité, mais

faute de direction, ils dirigent

mal leurs pas. Montrons-leur la

voie droite, faisons-leur partager
le bel enthousiasme, l'élan géné-

reux magnifique que nous avons
su choisir nous-mêmes...

FLEUR DES RUINES
 

VOUS trouverez en abondance, chez votre épicler, les Flocons de Blé

W'inde Kellogg dans leur, carton rouge et vert . . . prêts à servir,

Le temps est opportun de rompre la monotonie des aliments lourds
et de vous mettre au régime croquant. Demain matin, servez des
Flocons Kellogg, avee du lait ou de la crème et quelques fruits. Et

soute la famille d’applaudir!

Les Flocons Kellogg sont l’aubaine du jour. On sert plusieurs

convives au coût de quelques sous. Et quel mets nourrissant et

savoureux! Toujours frais comme à la sortie du four, dane leur sae

WAXTITE scellé ot logé dans un carton facile à ouvrir. Fabriqués

per Kellogg, & London, Ontario.

FRAIS ARRIVE

 

  CORN
FLAKES

+ OVEN-FRESH +
PERFECT  

—

La plus vieille maison de déten-
tion de la province de Québec est
celle des Trois-Rivières qui fut
érigée en 1871,

————————
Le chef d'oeuvre de la morale

chrétienne est de donner un
sens et comme un prix infini à
la douleur. — Gabriel Séailles.

.-
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Téléphonez à

 

QUAND
vous Îtes en vacances . : . qUe

veus veus amusez bien « « à

que votie seul souci ce sent

les enfasts restés su foyer «oe

 

un appel Interurbain chaque
soir vous rassurard.

@A la nis‘son où en voyage le service interurbain
vous transporte en une foule d'endroits rapidement,
facilement et économiquement. Vous pouvez télé-
phoner à environ 100 milles pour 20 cents. Voyez la
liste des taux aux premières pages de l'annuaire.
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GANSTERS

Revere, Mass, 13. —Nate Sie-
gel, ancien champion de boxe de
la Nouvelle-Angleterre dant lu
division des welter et durant 10

ans lun de plus populaires box-
curs du district, à été tué la nuit

dernière par les balles dune mi-
trailleuse, alors qu’il était assis
dan le living-room de sa maison
avee sa femme. Propriétaire du
club Cloverleaf, il venait d'arri-
ver chez lui et il comptait son
argent lorsque lu fenêtre du li-

ving-room fut soulevée douce-

ment. Le canon d’une mitrailleu-
se fut glissée sous la fenêtre et
il tomba foudroyé dès que l'arme

meurtrière fit entendre ses pre
miers “tat-tat-tat-tat”, Sa femme
courut à la fenêtre e vit 3 hom:
mes s'enfuir dans une automobile 

 

 

L. Belcourt. Gérant

 

A REVEAL MASS
 

Nate Siegel tombe foudroyé par les balles d’une

mitrailleuse dont on glissa le canon sous la

fenêtre du living room de sa maison.
 

portant un permis du Maine. El-

le appela aussitôt la police.

La victime était âgée de 37 ans

et avait commencé sa carrière de

boxeur en 1913, comme amateur.

11 était ensuite devenu profes

xionnel. En 1920, il avait gagné le

championnat de la Nonvelle-An-

gleterre et il s'était retiré en

1921.
——et

Lorsque Jacques-Cartier visita

Hochelaga (Montréal) en 1685,
il trouva un village situé au mi-

lieu de grands champs de blé
d'Inde.
———rmmme————

La philanthropie la plus laique
devra s'incliner devant la fécon-

dité du christianisme.

Georges GOYAU
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REPRODUIT DES RECHERCHES
| HISTORIQUES.

(Suite)

Nous ignorons si Caddé fit fortune avec le métier
qu'il avait adopté, mais les greffes de nos anciens notai-
res contiennent un grand nombre de ses marchés : prêts
d'argent, achats et ventes de propriétés, entreprises de
toutes sortes, etc, etc. Le seul notaire Gilles Rageot re-
ut plus desoixante contrats de Caddé de 1670 à 1687.

M. Caddé décéda dans les derniers mois de 1688.

LA k

CAISSE® *
D'ECONOMIE

de Notre Dame de Quebec

Bureau principal: No. 21, St-Jean, Québec

EXCLUSIVEMENT

QUEBEC ET LEVIS
Les quatorse bureaux de LA CAISSE D'ECONOMIB

sont situés à QUEBEC et LEVIS,et offrent toutes les facie
lités voulues pour la petite épargne.

Lesdépôts de 25 cents ©t en montant sont acceptés.
Attention spéciale donnée aux dépôts reçus par le malle.

SUCCURSALES A LEVIS
RUE COMMERCIALE, No. 103, (au bas de la Côte) ;

AVENUE BEGIN, No. 20, (sur la Côte); cette succurnale
est ouverte le jour aux beures ordinaires et les Samedi
Boirs de 7 hre & 8.30 hrs.

COFFRETS DE SURETE
COFFRETS DE SURETE à louer au BUREAU

PRINCIPAL et aux SUCCURSALES pour la garde de dé-
bentures. documents importants, bijoux et autres valeurs.

LA CAISSE D’ECONOMIE, en raison de sa charte

et de la nature de ses opérations, offre à ses déposante des
garanties exceptionnelles.
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|Dans un acte du 3 août 1688 du notaire Gilles Rageot, M.
Caddé est mentionné comme absent du pays. Et au mois
de mars 1689 sa femme se dit veuve. Comme son acte de
sépulture n'est pas au registre de Québec, nous présu-
mons qu’il mourut en France. )

Madame Caddé, ne se sentant pas capable de rem-
lir les obligations contractées par son mari en recevant
à concession de la seigneurie de la rivière de la Magde-
leine, se décida à la remettre au Roi. Le 29 mars 1689,
elle comparaissait devant le notaire Gilles Rageot et re-
nonçait purement et simplement à la concession seigneu-
riale dont elle avait hérité, “ne pouvant la faire établir ni la
faire habiter. ”

Madame Caddé se remaria, le F1 octobre 1694, à
Claude Philippau, veuf de Jeanne Enard. Elle décéda à
Québec le 27 février 1710.

JACQUES DU MESNIL EURRY. SIEUR DE SAINT-
MARC

T1 est à Québec en 1068, et épouse, le 17 septembre de
cette année, Marguerite Chabert de la Charrière, Son acte de
mariage le qualifie de capitaine dans les troupes. M, Régis
Roy a parlé de lui dans le Brdletin, vol, NNIT, p. 244, 11 si-
gnait Dumesnil-Urry dit Saint-Mare,

En 1691, M, de Frontenac parle de M. Du Mesnil La
Chesze, capitaine, qui est repassé en France et a donné sa
démission avant son départ.

N'est-ce pas Jacques Du Mesnil Eurry dit Saint-Mare?

 

 

LE NOM LIMOILOU

Limoilou est un des quartiers populeux de Québec.
La rivière Saint-Charles sépare Limoilou de la cité

de Québec proprement dite. C’est au confluent de cette ri-
vière Lairet que Jacques Cartier passa l'hiver de
1535-1536.

C’est en souvenir de Cartier qu’on a donné le nom
if de Limoilou à la rive nord de la rivière Saint-Charles.

Limoilou était le nom de l'habitation que possédait
Cartier, sur la paroisse de Paramé, à quelques milles de
Saint-Malo. L'habitation ou le manoir de Cartier existe
encore mais on lui donne, de nos jours, plutôt le nom de
“ Portes-Cartier ”, ,

Nous trouvons dans l’Action Française, de Paris, du 20
août 1909, la description suivante du manoir de Limoi-
ou :

“Un grand mur entoure le logis ; à gauche de la
porte d'entrée qui accède à la cour s'aperçoit un écusson
aux armoiries rongées par le temps. Le manoir, du quin-
zième siècle, consiste en un bâtiment à un seul étage, éle-
vé sur un rez-de-chaussée tourné au midi. Les pièces sont
vastes, mais rares : en bas, la salle à manger avec la cui-   

 

 sine ; au premier, la chambre du chitelain et un cabinet ;
lune tourelle contenant l’escalier, rompt la monotonie de

  

 

 

   

 

“ AHURI PAR DE
FOLLES VANTARDISES
—Le public s’en est tenu à un fait
certain qu’il peut croire—la toute
simple vérité que durant 18 années
de prétentionsetde revendications
—plus de touriste ont choisi des
Goodyears de préférence à tout
autre pneu.

Goodyear émerge d’une période de

ventes de pneus à sacrifice et con-
state que sa réputation en a grandi.
Plus de gens que jamais ont décou-
vert que, s'il est impérieux d’avoir

le plus possible pour son argent, le /
poeu Goodyearestlemeilleurachat.  ¥

PLUSDEGENSROULENTSUR

bis GOODYEARS
QUE SUR N'IMPORTE QUEL

AUTREPNEU
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LA MEILLEURE MEDECINE DE FAMILLE

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Les Vllules Racluidres Iudiennes du Dir Morse s'emploient depuie
au deià d'un deuil-slècle, C'eut un essai qui vieut de prouver leur va-
leur. Ces Pilules ont guérl des dizalues de willlers de perwoanes dans
lo monde vivilisé: ceux qui désespéralent même de leur cas out été ra-
menés à la sauté et ne fout que faire la louange de ces l'Hules.

LES PILULES RACINIERES

sor” faites de racinve, de plautes et d'herbce que l'on cultive dans des
Jard.ns, et ce, au bénéfice de l'humanité suuffrante. Elles axisseut di-
rectement daus le Bang, I'Estomac, le Fule ot les Rugnons. Klles déra-
clnent le mal. l'a casal couvalnera les plus sceptiques de Ia valeur des

PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Ellew quérissent la BUJIOBITE, la MAUVAISE INGESTION. In

CUNSTIFATION, le FOIE et lea MALADIER des ROGSONB. Elles

coustituent un excellent l’urificateur de Sang. Tous les Pharmaciens
et les Marchands, dans tputes les localités, les vendent au prix de
25 cts. On peut se les procurer par 1a walle, en payant d'avauce, et
franco le port, en s'adressant À

THE W. H. COMSTOCK CO, Limited, Brockville, Canada.

 

la façade. Derrière le logis, des jardins fleuris enclos de
murs ; devant, la cour d’entrée dont un puits carré mar-

que le centre, et sur les côtés, l'écurie, l’étable, le pres-
soir, Cet ensemble forme bien le type banal de la gentil-
hommière bretonne d'il y a deux ou trois cents ans. Et

sur le mur d'enceinte se lit une inscription rappelant que
Jacques Cartier vécut ici de 1543 à 1557.

Ce fut dans cette modeste demeure, aujourd’hui sim-
ple ferme, que prit sa retraite le grand " découvreur ” du
Canada, à l'âge de 53 ans. Après avoir couru les mers
pendant plus de trente ans, il n'avait de ses voyages re-
tiré qu’une petite aisance; encore devait-il la réduire par
d’interminables procès. Il possédait bien, de par sa fem-

me, Catherine Desgranges, une maison et ses jardins
dans la cité de Saint-Malo, rue de Buhen, là même où
devait naitre Chateaubriand et Lamennais ; mais, lui,
accoutumé au calme de la grande ‘ Silencieuse ”, ne pou-
vait souffrir les bruits et l'animation de la ville, fût-elle
le tranquille et poétique bourg de Saint-Malo. Pour pas-
ser ses vieux jours, il résulut d'acheter une terre à la
campagne: ce fut le domaine du Limoilou, sur la parois-
se de Paramé, lieu natal de son père Jamet Cartier, Et
maintenant seigneur de Limoilou ou des Portes,le vieux
marin devint gentilhomme terrien......

(A suivre).

 

Bière
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Monsieur Coude-Fusy, proprié-
taire de l'hotel de
Trou-surMer, fume

la plage à
tranquille

ment sa pipe dans le “bureau”
pendant que son épouse. renforce
les comptes des voyageurs.

Il n'y a pas d'aujre chose
faire. Un

accompagné d'une pluie diluvi-
sune, n'est abattu eur la localité.
Soudain un roulement: ce n'est

pas le tonnerre, c’est ls galepa-
de des cing clients du quatdiè-
me, dégringolant les escaliers et
envalhissant le “bureau” avec,
derrière eux une trainée d’eau
ive de leurs souliers qui font
floct.. floë!…. ainsi que doivent

faire len souliers remplis d’eau.

Les cinq erlent ensembe:

-—y a cu un accident causé

par la pluie...

—Ts’eatproduit une fisure dans
le toit... :

—Tes châneaux trop pleins ont
débordé.…. TERT

—T’eau a envahi toutes nos

véhtambres.….

—Nous pataugenns dans cinq
, centimètres d’eau.

Habitué aux tempêtes de TO-

orage épouvantable,

-

véan, M. Coude-Fiay ne s’ément

pas pour si peu.

commercial intervient:
— Ce n’est rien messieurs, on

va s'acenper de vour, Vivement,
les garçons avec des toiles et des
seaux… Téléphonez au couvreur

de suîte… Mettez vous dans la

salle, messieurs, on va éponger

vos chambres...

Maïs, quand les clients sont
partis, li se tourne vera sa fem-

~
me:

—Mttends In prochaine fois
pour le eonvreenr., Et puis n'on-
hlie pay de leur compter à eha-
eur un bain de pieds.

Er

Il faut aimer la patrie, de
qui nous avons reçu la vie
mortelle; mais il est nécessaire
d'aimer davantage

Mais le sens

l'Eglise, à
qui nous devons la vie éternel-
le de l'âme, Nos devoirs envers

Dieu sont beaucoup plus sacrés
que nos devoirs envers les hom-
mes.

   

 

    

     
 

         VOTRE EXCELLENCE DÉSIRE -J CROIS QU'IL
T-ELLE SE LEVERIILYA SURN'Y A QU'UN MOYEN

POUR LE REMUER
-CA NE RATE

JAMAIS

      

  

 

 

   QUI ‘ATTEND SON
BON PLAISIR! 

DIRE, MARGOT,
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ME VOICI, MADAME! ME
Z-VOUS PRÉSENTA
MAINTENANT 7
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Nouvelles de Levis
et des environs

Première assemblée
… Séance au Patronage, demain. —- On explique

la loi relative à l'extension juridique des contrats

du travail, à Bienville. --- Sorties de l’ambulance.

«ee Partie de base-ball, jeudi soir, à Lévis. -- Une

-collision. —- Au-‘Sûr Abri". — Le “Lévis” visite-

ra lo “National”, dimanche prochain. -- Les jou-

es de croquet, à Villemay. — Un tournoi pour les

| , «= Naissance. ~- Un cheval ébouillanté, —

Prise d’habit, au Couvent de Bienville. — Partie

", ce soir, à Lauzon.do “soft
Assemblée du Cercle Sévère

Villeneuve de l'A. 0. J. CO.

Lundi soir 4 eu lieu en la sal-

le paroiseisle. de Bienville, la

première assemblée du Cercle

Béyère Villeneuve de l'A. C. J.

Cl y eut discours per le Prési:

dent, M. Maurice Lepage, suivi

d’une couférence par M. l’aumô-
nier, l'abbé Vincent Fortin.

M. le curéVilleneuve consen-

tit ensuite à adreaser la parole et

aut per ses paroles encourager

les jeunes par ses paroles encou-

rager les jeunes à se grouper

pour former une association Ca-

tholique et Canadienne française

solide, pour le bien de l'Eglise

et de l'Etat. Suivit enauite l’élec-

tion d'un Trésorier. M. Raoul

Séguin fut élu à cette charge.

Avec’ l'hymne national, O Ca-

nada, se termina cette première

réunion.
LX

Séance, de main, au Patronage

Demain après-midi, à 2 hrs, ne

manquez pas d'assister à la aéan-

au Patronage.
Admission, 10 sous.

..

Les ouvriers réunis à Bienville—
M. l'abbé &. Villeneuve préside

M. l'abbé Côté, aumônier gé-
néral des Unions ouvrières Catho-
liques, accompagné de M. Jos.
Robitaille, à tenu une assemblée,

hier soir, dans la salle paroissia-
le, à Bienville.

L'assistance n’était pas consi-
dérable mais tous ceux venus se
sont fort intéressés aux rensei-
gnements qui leur ont été four
nis au sujet de la loi relative à
Textension juridique des contrats

du travail.

Cette loi a été passée par le
gouvernement. provincial. et il
w'agit, pour les ouvriers, “d‘en-
trer dana les rangs des unions”
s'ils veulent profiter de cette loi.
M. l’abbé S. Villeneuve, curé à

Bienville, a présidé. Il était en-
touré des notables de la paroisse.
M. l'abbé Fortin, son vicaire,

était présent. or
M.Jos. Robjtajlle a été le pre-

mier À adresser la parole. Il a
dit quelle force constitue un
groupement d'hommes en Union
Ouvrière. C'est par l'entente
qu'on arrive au but quel'on se
propose d'atteindre.
M l'abbé Côté a divisé son dis

cours en trois points intéres-
sants, «lisant ce qu'était la ques
tion des salaires, hier; ce qu’elle

est, aujourd'hui et ce qu'elle se-
ra, demain:
1o—Hier: ‘Le salaire consenti,

c'était le salaire légal;
20—Aujourd'hui : “Le salaire a

recevoir, c’est le salaire raison-
unghie”:

main: “Le salaire légal
sera ce que vous le feres”.
M. l’abbé- Côté a invité tous

les ouvrierg. à se joindre aux
Unions Catholiques. On ne de-
mande aucune taxe d'admission,
dans les Unions Catholiques, à
ceux qui ne travaillent pas com-
me on fait du bon à ceux qui ne
travaillent que quelques jours
durant le mois.
M.l'abbé Côté a donné les

sérenen deslotaux des Unions
vrières Calholiques of. se fait

l'hhregistrement des noms des Ou-

pete
3

gt.

du cercle S. Villeneuve

vriera qui veulent entrer dans les

rangs des Syndicats Catholiques.

L'assemblée s’est terminée vers
9.15hrs p. m. oe

Deux appels d'ambulance

L'ambulance de M. Maurice

Gilbert a été appelée deux fois

hier: M. René Authier de I'Eco-

le Apostolique 8 été transportée

à l'Hôtel-Dieu; M. Eudore Dion,

fils de Mme Vve Fra-Xavier Dion,

de Lauzon, a été transportée à

l’Hôtel-Dieu de Lévis.
e…..

Le club “Gervais” à Lévis

Jeudi soir, à 6.30 hrs, le club

Lauzon recevra, sur le terrain de

la rue Fraser, l’équipe de baze-

ball de StGervais. Cette derniè-

re équipe a vaincu le ‘‘Lauzon”
par un score de 7 à 3.

Le “Lauzon” aura son équipe

au complet: I. Théberge, A. Ro-
bitaille, D. Cantin, F. Thibault,

P. Guay, B. Roberge, À. Gonse-

lin, P. Carrier, L. P. Ouellet, P.

Paradis, W. Blais, M. Samson, C.
Paquet, R. Turcotte.

Le prix d'admission a été fixé

À 10 sous pour les adultes et 5

sous pour les enfants.
...

Une auto brisée

Une auto appartenant à M.

Ovila Cantin, chauffeur de taxis,
à Lévis, a été brisée, hier, alors
qu’elle est venue en collision
avec Un camion de la Davie
Shipbuilding. Les freins de la

machine appartenant à M. Cantin
ent manqué subitement. La ma-

chine descendit rapidement la

côte pour venir en collision avec
le camion Davie.

Les dommages causés à l'auto
appartenant à M Cantin sont
considérables.

eee

Le tennis du “Sor Abril" — Un
championnat

L'assistance à la partie de
championnat de tennis du ‘Sir
Abri”, hier soir, était extraor-
dinaire.

Les équipes en présence, dans

une nette pour le championnat de
l'Association du “‘Sûr Abri” ae
composaient de Mlles Madeleine

Guay et Rita Samson; Mlles Ma-
deleine Demers et Monique Bois
sinot.

L'équipe composée de Milles
Madeleine Guay et Rita Samson
a été vainqueur par les scores
de 6-3; 64.
Nous offrons à Milles Madeleine

Guay, et Rita Samson nos aincè-
res félicitations.

eee

Le “Lévis” jouera à Québec
dimanche

Dimanche prochain, le club

“Lévis” ira jouer à Québec con-
tre le “National”, Cette partie
«nt particulièrement importante.

Un grand nombre d'amateurs de-
vraient accompagner tous nos

joueurs locaux. Il faut à ceux-ci
une helle victoire pour demeurer
dans la course au championnat.

Tous les amateurs de la Rive
sud devraient faire comme ils
faisaient, autrefois & accompa:
gner le club “Lévis” et l'aider À
la victoire.

Cette partie, à Québec diman- 
HEURES :

6 à 8 heures, p. m., excepté le dimanche.
 

MAURICE DUSSAULT, BA, LLL,
Avocat

- BUREAU : 48, rue Fraser, Lévis
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che prochain, commencera à 2.30,

hrs précises.
eee

Echos du tournoi de croquet,
à Villemay

 

la Charité de St Louis-de-France,
jà Bienville, a eu Jieu une impo-

sante cérémonie religieuse.

Son Excellence Mgr Omer

Plante, évêque Auxiliaire de Qué-

Lundi soir dernier, dans la 2e|bev, à présidé la cérémonie à la-
ronde du tournoi de croquet pour

|

quelle axistaient un grand nom

le championnat de la rive sud,|bre de membre du clergé dont

sur le terrain du “Villemay, ont| MM. les abbés

eu lieu 3 intéressantes parties.

Villeneuve, de

Bienville, Poirier, de Charny,

La rencontre mettait aux pri-! Gagnon, de St-Philémon, D. l’elle-

ses MM. Philippe Bégin et Clé-
ment Lachance, détenteurs des
coupes Maurice Gilbert depuis le
tournoi de l’an dernier, et MM.

Jos Vien et Edouard Bernier.

Les champions de l'an dernier
ont remporté la victoire par 2 à
1, mais non «ana difficultés, car

leurs adversaires leur ont fait
la vie dure à certains moments.
—Ce soir, à 8 heures, aura lieu

une autre intéressante rencontre

entre MM. Jos. Morin et Philippe
Ouellet et l’équipe formée de
MM. Albert Carrier et Gérard
Lemieux.

oss

Le tournoi de croquet pour
les jeunes

L'organisation du tournoi de
eroquet pour les jeunes avance
rapidement. Il y aurait déjà au-
deld d'une douzaine d'équipes

d’inscrites. Rappelons que les
rencontres de ce tournoi auront
lieu l'après-midi, sur le jeu de
croquet du ‘‘Villemay”, et que

les jeunes que la chose intéresse
n'ont que jusqu'à demain soir,
jeudi, pour s'inscrire en s’adres-
saut à Rosaire Ramsay.

Le prix d'entrée est de 10 sons.
oes

Naissance

M. Alphonse Lecours, mar-
chand de chaussures et madame
Tecours, née Jeanne Caron, font
part à leurs parents et amis de
la naissance d’une fille, née le 11
courant et baptisée le lendemain,

à l’église Notre-Dame par son on-
cle, M. I'abbé Arthur Tecours.

sous les prénoms de Marie-Thé-
rèse-Reine-Claire.

Parrain et marraine, M. et Mme
Joseph Caron, grand'parents de
l'enfant. Mile Pauline Caron te-
naît sa nièce sur les fonds bap-
tismaux.

LN J

Un cheval ébouillanté

Un cheval attelé 4 une voitu-
re servant À la livraison du lait,
ot appartenant à un laitier des
environs de Lévis, a été ébouil-

lanté.
Le laitier avait placé son che-

val devant une résidence pendant
qu’il fafgait la distribution des

boeaux de lait. Une femme sortit
précipitamment de sa demeure et
versa le contenu d’un réservoir

à l’eau, rempli d'eau bouillante,
sur le corps du cheval, ébouil-

lantant considérablement l’ani-
mal.
Nous apprenons, ce midi, que la

Société de Protection dem ani
maux s'est chargée de l'affaire et
qu'elle fera une arrestation ou

tout au moins payer les pots
B| cassén i l'inculpé,

L'animal ne remet de nes brû-
i lures qui sont considérables.

| Une boîte cérémonie religieuse au
Couvent de Bienville,

Cet avant-midi, dans la cha-
pelle du Couvent des Soeurs de

{tier de Bienville.

Un très grand nombre de re-
ligieuses ont pris le saint habit

de l'Ordre de la CharitS de St-Ls-
de-France; d’autres religieuses
ont prononcé leur premier voeux

et quatorze, leurs voeux perpé-
tuels,

Voici la liste complète des
noms des religieuses :—

Ont pris le samt habit: Mlle
Hélène Godbout, (Sr Marie du

Cénacle), St Ludger, Co. Froute-

nac; Julienne Larockelle, (Sr
Marie-de-Béthauie), Woburn, Co.

Frontenac; Mlle Rose Matte, (Sr

Marie-Emile) La Tuque, Co.

Champlain; Mlle Yvette Mar-

coux, (Sr Cécile des Anges) Lac
Mégantie, Co. Mégantie; Mlle

Alexandrine Fluet (8r Margue-

rite St-Louis) Lac Mégantie, Co.

Mégantic; Mlle Rose-Aimée Qui-
rion (Sr Alphonse de Liguori)
St-Gédéou, Co. Frontenac; Mlle

Catherine Mowery (Sr Anne

Louise), S. Dakota, Etats-Unis;

Mlle J.-D'Arc Arsenault (Sr Jean-

ne d'Orléans) St-Célestin, C. Ni-

colet; Mlle Yvonne Boldue (Sr

Marie de Namabiclle) Ste-Cécile,
Co. Frontenac; Mlle M.-Berthe

Isabelle (Sr de l’Ange Gardien)

St-Ludger, Co. Frontenac; Mlle
Augustine Therrien (Sr Jeanne
de St-Louis) St-Samuel, Co. Fron-

tenac; Mlle Armande Blanchette
(Sr Thérèse du Carmel) St-Etien-

ne, Co. Lévis; Mlle Victorine

Roy (Sr Guy de l’Eucharistie)

Breakeyville, Co. Lévis; Mlle
Blandine Couture (Sr Marguerite

du Carmel) St-Louis de Pinten-
dre, Co. Lévis; Mile Gevrgette

Audy (Sr Cécile de Rouen) St-
Joseph, Québec; Mlle Fleurette
Provencher (Sr St-Charles) Al

maville, Co. Laviolette; Mlle Ar-
méline ‘Trépanier (Sr Louise-
Thérèse) Les Ecureuils, Co. Port-

neuf; Mlle Aline Larochelle (Se

Clément-Marie) St-Philémon, Co.

Bellechasse; Mlle Adrienne La-
rochelle (Sr Maric de la Provi-
dence) St-Philémon, Co. Belle
chasse; Mlle M.-Louise Robitail:

le (8r Pauline-Thérèse) Lorette-

ville, Co. Québec.

Ont prnoncé leurs premiers
voeux: Sr St-Alphonse (Germai-
ne Gingras) Ste-Julie, Co, Mé-
gantic; Sr Céline Marie (Floren-

ce Marcoux) Lac Mégantie; Sr
M.Raphaila  (M.Jeanne Tan:

guay) St-Sébastien, Co. Fronte-

nac; Sr M.-Médiatrice (Laurensa
Quirion) St-Gédéon, Co. Fronte-
nac ; Sr Louis-Ernest (Céline Lou-
bier) St-Martin, Co. Beauce; Sr

Madeleine-Thérèse (Thérèse Côté)

Charny, Co, Tévis Sr M.-de-St-
Bernard (Olivette Duclos) Char
ny, Co. Tévis Br M.-Alfredine
Irma Blanchette), St-Charles, Co

Bellechasse; Sr Juliette du St-

Sacrement (Alma Dion) Bueck-
land, Co. Bellechasse; Sr Marie
de Montfort, (Béatrice Gosselin)
St:Adrien Co, Mégantie. 
Ont prnoncé leurs voeux por! pompes fanèbres

| Quand l'avenir nous semble noir,
Qui nous redonne un pou d'espoirf

|| Quand nos cheveux deviendront
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SLA JEUNESSE
Qui done remplit de ses chansons
Nos chanmps, nos bois et nos

[maisons?
C'est le jeunesse.

Qui done éclaire notre ciel,
Comme un doux rayon de soleil?

(C'est la jeunesse.
Qui réconforte ‘et rend plus gel
Non coeurs aigris ou fatigués ?

C’est la jeunesse.

B
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PM.

4.87
4.58
5.00
5.18

(C’est la jeunesse.

{blane,

Qui soutiendra nos pas trenblants ?
C'est la jeunesse.

Plus tard, qui fermera nos yeux
5.46
8.00

[|D'un doux geste dévotieux ? 6.01
[ C'est 1a jeunesse,
Qui done nous ensevelira t 6.15

[| Et quelques jours nous pleurera?} 6.50
| C’est la jeunesse.
Lorsque nous serons au tombeau,| 6.45
Qui ramassera le flambeau ?

C’est la jeunesse, 7.00
Alors nos rêves les plus doux, ’
Qui les révera comme nous ? 715

C’est la jeunesse, :
Qui révera fraternité, 7.30
Amour, justice et liberté ? 781

‘C’est la jeunesse. :
Qui done, instruit de nos malheurs 7.36
profitera de non labeurs ? :

(C'est la jeunesse.
Le blé, semé par notre main, 8.00

Qui le récoltera demain 1 8.16
C’est la jeunesse. 8.20

X. 8.30

9.00
et 9.25

LE COIN DU RIRE 1400

Ctype-là.. eh bien! JFl'ai dans|10.30
le nes. 11.00
—Mince! Jumais j'maurais erul11.01

qu't’avais le nex s creux! 11.15

eee

Oh! maman qui m'avait dit 11.30
que vous aviez cinq pieds et six
pouce... et vous n’avez qu'deux

pieds et quatre pouces, comme

tout le monde!
.…..

L'OFFICE METEOROLOGIQUE

— Monsieur, je viens prendre
les observations pour la journée 901
de demain, 9.90
— Oh! monsieur, c'est anjour- 10.00

d‘hui dimanche, et ce jour nous 10.01
n’obuervons que le repos  domi-110.15
nical} 10.30

10.45

11.38

12.00

9.00

e e à

— Je voudrais un once de stry-
vhinine.
— Faites bien attention, c’est

un poison violent! 11.15
—J'men fiche, qu'elle se trom-}145

11.00

pe; c'est pour ma belle-mère !

. .. 12.00

LONG UN PEU op
Anticonstitutionnellement! Li

——————————— 1245
1.00
1.15
1.30
2.00
201
2.02

VIOTORIA PORT

Victoria, Colombie-Britannique

12. — L'hon. M. Patullo, premier
ministre de la  Colombie-Britan-
nique, n’a pas encore eu le

tempa de rendre ra décision dans
la fameuse disenssion autour dej

2 41020101 s'etotetotate
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$00 kiloayales MERCREDI

MERCREDI 5.15 La ‘Petite Ecole.
8.30 Le programme du Foyer.
6.25 L'heure récréative.

L'Heure ‘l'avannes 700 Orchestre,
L'horaire des programmes| 7.10 Drames vécus
Marches 7.15 Orchestre—C.B£.
Dans l'intimité 7.30 Bun-0-Co.
Nouveautés parisiennes 745: La Bociété du bon parler
Chant forain français.
L'Heure Cyma 8.00 Clamique et moderne
L'orcestre de concert de 8.15 Emery Deutsch, violoniste
l'Hôtel Victoria 8.30 Mélodies du Broadway —
Programme han C.B. 8.
Programme de chant de la
Brasserie Boswell 9.00 Orchestre symphonique de

Programme de Dundee

iors Jaire de M om Leartes sportif Molson
Musiauepopu (10.30 Mélodies.—C.BS.

, , 11.00 Programme de chant par
L'Exposition Provineiale Nick Lucas—CBS.

by fraseGyms 11.15 Variétés Mus-Kee-Kee,
Nouvelles et l'horaire des 11.30 Musique de danse
pro programmes (C.C.R.) JEUDI

Silhouettes marines (C. si5 Marches populaires.

C. de la B) 8.30 Chansons françaises.
Ovide et Cyprien—C.C.R. 900 Deane Moore — C. B.8.
Drame de la vie réelle 9.15 “Wood Neapolitan”,

Récital de piano 9.30 Programme Pompeian.
Fundy Fantasy — C. C. R.
Harmony Highway (C.CR 045
Say it With Music (C.C.R.[1000
George Olsen's Orchestra}10.30
(WXYZ—C. C. R.) 10.45
Récital concert — C.C.R.
L'Heure Cyma 11.00

Le Reporter Buckingham (11.30
Gilbert Darisse et aon or-[12.00
ohestre de danse de I'H. V.{1215
Nouvelles et pronostics de|19.45

la température (C. C. R.) [12.55

Eaton Boys, CBS.
Entre vous et moi.

Ouverture de la Bourse
L'Académie de médecine,

CBS,

“Swinging along”.
Programme Mus-Kee-Kee
L'Heure ensoleillée.
L'Heure trifluvienne,

Cours de la bourse
Mercuriale des produits lai-

Stuart MacLean and his tiers.
Old Mill Orchestra (C.C.R! 1.00 Orchestre.

L'Heure Tav. (Silence) 1.15 Causerie sur le Canada.
JEUDI 1.30 Course de chevaux en

Italie

, 2.00 Récital d’orgue d’Ann Leaf.
L'Heure Tavannea 2.15 Programme Mus-Kee-Kee
Ce-Phanol (Club Cou-Coul 248 Concert d'instruments à

Programme Pompeian cordes.
L'horaire des programmes
Mélodies matinales 8.00 “Metropolitan Parade”. —

Musique d'orchestre i C.B. 8

Pour les enfants infirmes 3.30 Musique de danse
Fragments d'opérettes, de| 4.00 Orchestre symphonique de

la Parfumerie Parisienne Détroit
L'Association des Aveu- 430 Cour de la Rourse

gles de Québec 445 La Symphonie de Détroit,
St-Cyr & Frère —C.B.S.

Musicale de la Maison Do-
minion 5.00 Programme de mélodies—
La chansons française CBS.
Programme 5.15 Tante Bonne-Humeur.
Nos célébrités, courtoisie —————
de la Brasserie Boswell
Musique instrumentale

Moment musical de Faguet
Musique variée
Régal artistique
Rapports maritimes
L'horaire des programmes

L'Heure ‘fav. (O0. Canada)

Une illusion qu'il fait peine à

perdre, c’est celle de son indis-
pensabilité.

—prmmmmmmnmenmanen

Quand les compliments ne
font plus rougir, ils font encore
plaisir. 
 

  

 Victoria et de Eaquimalt que
quelques-uns déclarent être des

ports franca et d’autres non. II
paraît qu’un ordre en conseil les
déclarant ports francs en 1860

n’a pas été rescindé depuis.

-—_—_———————>>2

 

pétuels: Sr Anne Thérèse, Keese-
ville, N. Y., Etats-Unis; Sr Ma-
thilda Marie, Lac Noir, Co. Mé-
gantie; Sr Marie Antonio, Jean-
ne d’Are, Co, Laviolette; Sr Ma-
rie de St-Hilaire, Portneuf, Co.

Portneuf; Sr Marie Arthur, St-
Malo, Québec; Sr Gemma de Jé-
sus, Platteburg, N.Y. E-U.; Sr

Marie Eva, St Côme, Co. Beauce ;

Sr Marie Julia, Almaville, Co.
Laviolette; Se Marie Clara, St-
Gédéon, Co. Frontenac; Sr Ma-t

rie Napoléon, Lac Noir, Co. Mé-
gantie; Sr Marie Imelda, Lac!
Noir, Co. Mégantic; Sr Suzanne

Marie, St-Toreph, Québec; Sr Thé-"
rèse de Lisieux, St-Joseph, Qué
bee; Sr Clémence de Jésus, St
Joseph, Québec.

Aprèm la cérémonie, un dîner
fut servi dans une grande aalle
du Couvent. Le dîner fat présidé
par Mgr Plante.

eee

Os soir à Lauson

Joute de soft ball entre les

clubs “La Feuille d'Erable” et J--
P. Thibault” la joute aura lieu à

  7 hrs, Ia halle sera Jancée par Li
JP. Thibault, gntrepreneur de

 

Dates Lévisiennes
encase PAR vou

M. Pierre-Georges Roy

 

EN VENTE

Au Collège de Lévis

Au bureau de; la

Bibliothèque paroissiale

et aux

Bureaux du “Quotidien”
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